
*La figure du prophète vous interpelle. Ce sont, à vos yeux, de grandes âmes, en plus d'être guidés 
par l'esprit de la prophétie. Vous déplorez cependant leur silence (parmi les voix juives en 
particulier) dans votre dernier livre d'entretien et soulignez que le comportement moral d'Israël va à 
l'encontre de son héritage prophétique de la main tendue et de la justice envers les plus démunis et 
les étrangers...

Le titre de mon éditeur aurait mérité des guillemets. Je parle de faux prophètes, intellectuels 
médiatiques qui, pendant des années, ont été les chevaliers des droits de l’homme et sont silencieux
devant les souffrances des Palestiniens.

*Vivez-vous le regroupement des diasporas en Israël et les différentes vagues d'immigration comme
l'accomplissement de la prophétie biblique ?

Nullement ! L’état d’Israël a été créé sur des bases nationalistes, suite aux persécutions. Son 
évolution me parait fâcheuse.

*Le messianisme n'est pas nécessairement l'apanage du sionisme mais il me semble que pour les 
sionistes c'est le peuple tout entier qui est le messie, la pâte rédemptrice, alors que les deux autres 
religions monothéistes évoquent la figure de Jésus...

Je ne suis ni sioniste, ni messianique. J’ai écrit un livre anti messianique « Les folies 
millénaristes ». L’idée messianique me parait pernicieuse

*Vous évoquez l'inspiration perse (zoroastrienne) quant à la figure du messie souffrant du second 
Isaïe, soit un personnage de fiction, un fantasme, selon vous. Pourtant dans les évangiles Jésus 
évoque la figure eschatologique du Paraclet et l'Islam, dans ses hadiths, évoque le retour de Jésus le 
messie aux cotés du Mahdi...N'y aurait-il pas un lien sous jacent entre toutes ces révélations ? De ce
fait chercher la vérité reviendrait finalement à trouver la Source à laquelle les prophètes 
s'abreuvent ?

J’ai soulevé l’hypothèse que l’idée messianique est une greffe zoroastrienne dans le judaïsme, qui 
s’est transmise au christianisme et à l’islam. De toute façon, il s’agit d’utopie et l’utopie 
m’intéresse peu.

*J'ai l'impression en vous lisant que vous récusez le message apocalyptique du Coran (l'imminence 
de l'Heure) qui est pourtant celui de l'évangile et de l'ancien testament via ses prophètes, petits et 
grands. Vous ne croyez pas à la révélation du jugement dernier ?

Je n’y crois pas

*"Le fantasme de détenir la vérité absolue à laquelle tout le monde devra un jour se plier est un 
fantasme typiquement messianiste" dites-vous , mais vous préférez rechercher cette vérité par vous-
même, en demandant à l'Eternel "d'ouvrir sa main gauche". Pouvez-vous explicitez cette dichotomie
?

La vérité absolue est inatteignable. La quête de vérité est une forme de désir et c’est la mienne. Je 
ne suis pas le seul dans cette démarche. Elle était celle de Lessing, de Leibowitz et de toute 
personne sensée.



*Vous dites aussi que vivre en bon voisinage est préférable à la fusion des cultures. Pourtant ne 
prônez vous pas l'assimilation en considérant que l'Islam est engluée dans son passé et aurait besoin 
des réformes scientifiques et féministes qu'ont entrepris les démocraties actuelles depuis le 17ème 
siècle ? L'assimilation à un état laïque pour ce qui est de l'histoire récente en l'occurence ?

Je ne prône nullement l’assimilation. Mais les sociétés musulmanes paraissent paralysées et ne 
participent à l’histoire que partiellement. Elles doivent se réformer, comme le judaïsme doit aussi le
faire. 

*Vous dites que "partout où règne la valeur de fraternité règne une instabilité certaine,... une rivalité 
initiale refoulée". La fraternité n'est pas innée mais à conquérir, pour ceux qui le souhaitent, par le 
pardon notemment, une des idées du complexe de Caïn...

Vous m’avez bien lu

*"La Source du Vivant qui me voit". Peut-être est-il bon de rappeler ici l'exception historique 
concernant la notion de fratricide avec le dénouement biblique concernant Agar et le rapprochement
entre les deux frères Isaac et Ismaël, qui saurait être un modèle à suivre pour tous, en tout cas une 
mémoire à raviver ?...

Oui. Isaac comme Joseph y sont parvenus car ils ont traversé la mort. C’est le seul modèle 
possible.

*Vous démontrez dans Isaac et Ismaël, l'inanité de la thèse du grand remplacement. Pouvez vous 
brièvement l'évoquer ?

Cette thèse de Renaud Camus reprise par d’autres ne tient pas la route. Les immigrés ont toujours 
été la richesse de la France. L’islam, incapable de gérer les sociétés musulmanes, pourrait gérer 
les sociétés occidentales ? Absurde. Il y a chez les musulmans un problème d’identité et un 
sentiment d’humiliation qu’il faut traiter. 

*Vous militez pour un changement de paradigme : de "société judéo-chrétienne" à "gréco-
abrahamique", histoire d'intégrer les fruits de la civilisation grecque et arabe, fondamentaux dans la 
construction de notre civilisation, et qui saurait rendre chacun digne de sa lignée...

En effet. Je propose de remplacer la notion de judéo-christianisme par celle de gréco-abrahamisme
qui intègrerait la civilisation musulmane. 

*La conclusion d'Isaac et Ismaël c'est que "L'infini divin ne peut se retrouver enfermé dans l'enclos 
d'un livre, si merveilleux paraît-il à ses fidèles". Beaucoup de travaux de chercheurs vont dans ce 
sens ces dernières années. Et en ce qui vous concerne, vous n'hésitez pas à élargir vos domaines 
d'études à d'autres cultures que juive. La vérité est partout disséminée pour qui sait la voir ?

L’infini et l’impensable divin ne peut être enfermé dans aucun texte. La Bible a su rassembler des 
sagesses de toute la région mésopotamienne. Le dialogue avec les autres cultures est à la fois 
nécessaire et si enrichissante.


